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– INTRODUCTION – 

UNE EGLISE DE DISCIPLES 

Dans cette session d’introduction, je vous propose un raccourci de 

« Disciplologie », c’est-à-dire un bref survol de la doctrine du 
discipulat, et nous essaierons de dégager un portrait-robot du disciple 
de Christ. Le mot « disciple » apparaît 280 fois dans toute la Bible : 4 

fois dans l’Ancien Testament et 276 fois dans les évangiles et les Actes 
des Apôtres uniquement. Pas une seule fois dans les épîtres et 

l’Apocalypse ! 

 La question est de savoir pourquoi le mot n’apparaît plus dans les 

épitres et l’apocalypse. Si les épîtres n’en parlent pas, doit-on s’y 
intéresser ? Est-ce que cela nous concerne aujourd’hui encore ? Mon 
objectif aujourd’hui, est de vous montrer que l’Eglise doit être une Eglise 

de disciples, quand bien même le mot n’est présent dans aucune épitre, 
et nous verrons pourquoi dans un des cours en 2021. Pour comprendre 

le lien existant entre le disciple et l’Eglise, il est nécessaire de remonter 
à la source, car, au risque de vous étonner, ni l’un ni l’autre, ne se limite 

au Nouveau Testament. 

Ac 7.38 : C'est lui qui, lors de l'assemblée au désert, étant 
avec l'ange qui lui parlait sur la montagne de Sinaï et avec nos 

pères, reçut des oracles vivants, pour nous les donner. 

Dans son dernier discours, juste avant d’être lapidé, Etienne 

retrace les grandes lignes de l’histoire d’Israël. Pour notre sujet, il est 
nécessaire de souligner quatre points importants concernant Israël. 

Dans ce verset, Etienne fait référence au moment où Dieu fait alliance 
avec le peuple Israël, en lui donnant la loi par l’intermédiaire de Moïse 
après leur sortie d’Egypte. Nos deux premiers points se trouvent dans 

cet épisode, et ce sont :  

1) L’évènement se déroule sur une « montagne ».  

2) Le peuple d’Israël, qui se trouve au pieds de cette montagne, est 

nommé « assemblée ». 

Le mot « assemblée » est la traduction du grec « ekklesia », le 
terme qui a donné le mot église dans le Nouveau Testament. Il désigne 

ceux qui sont appelés pour former le peuple de Dieu. Voici une vérité que 
beaucoup de chrétiens ignorent : le concept d’église n’est pas exclusif 

au Nouveau Testament, car le peuple d’Israël était l’église de Dieu dans 

l’Ancien Testament. 

Israël a été appelée parmi toutes les autres nations pour être le 
peuple élu de Dieu. Il a été délivré de 400 ans d’esclavage en Egypte, et 
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amené à la montagne du Sinaï pour faire alliance avec Dieu. Pourquoi 

le mot grec Ekklesia désigne-t-il le peuple Israël en tant qu’assemblée, 
alors que l’Ancien Testament a été écrit en Hébreu ? Tout d’abord, 

voyons deux textes où Israël est appelé « assemblée » :  

Ex 16.1 : Toute l'assemblée des enfants d'Israël partit d'Elim, 

et ils arrivèrent au désert de Sin, qui est entre Elim et Sinaï, le 

quinzième jour du second mois après leur sortie du pays d'Egypte. 

Lé 16.33 : Il fera l'expiation pour le sanctuaire de sainteté, il 
fera l'expiation pour la tente d'assignation et pour l'autel, et il fera 
l'expiation pour les sacrificateurs et pour tout le peuple de 

l'assemblée. 

Notons que Moïse parle du peuple de l’assemblée, et non 

uniquement du peuple. Cela signifie que lorsque les membres du peuple 
d’Israël se réunissaient, ils devenaient l’assemblée de Dieu. Ceci est 

confirmé par le Ps 82.1 : Dieu se tient dans l'assemblée de Dieu. 
Israël n’était pas seulement un peuple appartenant à Dieu, mais Dieu 

se tenait au milieu de lui, grâce au sanctuaire abritant sa présence. 

Entre le 3ème et le 2ème siècle avant Jésus-Christ, alors que la 
culture grecque dominait le monde, l’Ancien Testament a été traduit en 

grec pour les juifs dispersés. Cette traduction s’appelait « La Septante ». 
Dans cette version grecque, La Septante, c’est le terme Ekklesia qui a 

été utilisé pour traduire les mots hébreux pour « assemblée ». Pour les 

juifs du temps de Jésus, Israël était donc l’Ekklesia de Dieu. 

Voici maintenant le 3ème point à considérer : l’origine du peuple 

d’Israël. Nous pouvons identifier cette origine en deux temps :  

1) Les 3 patriarches : Abraham, Isaac et Jacob. 

2) Les 12 pères fondateurs : les 12 fils de Jacob qui ont donné 

naissance aux 12 tributs d’Israël. 

Et enfin, le 4ème point c’est la façon dont Dieu nommait les juifs 

pieux et consacrés : ses disciples. 

Es 8.16 : Enveloppe cet oracle, Scelle cette révélation, parmi 

mes disciples. 

Souvenons-nous qu’Esaïe est un prophète d’avant l’exil, et qu’il a 

annoncé le jugement de Dieu sur son peuple, qui allait se concrétiser 
par l’exil des royaumes d’Israël et de Juda au 8ème siècle avant J.C. Dans 

ce verset, il est question d’une révélation qui n’est adressée qu’aux 
disciples de Dieu parmi le peuple qui avait, en grande majorité, sombré 

dans l’apostasie. Mais Dieu promet un futur réveil national : 

Es 54.13 : Tous tes fils seront disciples de l'Eternel, Et grande 

sera la postérité de tes fils.  
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Après ce bref rappel historique, résumons les 4 caractéristiques à 

propos d’Israël :  

1) Israël a pour origine les 3 patriarches et les 12 pères fondateurs. 

2) Dieu fait alliance avec Israël à partir d’une montagne. 

3) Israël était l’Eglise/Ekklesia de Dieu dans l’Ancien Testament. 

4) Les juifs pieux et consacrés étaient appelés disciples. 

Gardons à l’esprit ces différents points, et tournons-nous vers le 
Nouveau Testament, car Jésus va faire une déclaration que ses disciples 

comprennent d’une façon particulière :  

Mt 16.18 : Je bâtirai mon Eglise. 

Quand les disciples entendent le mot Ekklesia, traduit ici par 
Eglise, ils savent que c’est ainsi que Dieu désignait le peuple d’Israël 

lorsque celui-ci était convoqué dans sa présence. Mais Jésus ajoute une 
précision qui a dû les interpeller, même s’ils ne la comprenaient pas 

réellement. Il dit en effet que dans un futur plus ou moins proche, il 

bâtira SON Ekklesia. 

Cela implique que le Seigneur établira : 1) une assemblée 
(=Eglise/Ekklesia) au milieu de laquelle il se tiendra, 2) avec laquelle il 
fera alliance et 3) qui sera composée de disciples. L’Eglise du Nouveau 

Testament correspond aux trois caractéristiques contenues dans cette 

déclaration, comme l’indiquent les points suivants : 

1) Mt 18.20 : Car là où deux ou trois sont assemblés en mon 

nom, je suis au milieu d'eux.  

Ce qui ressort du texte grec, c’est que si au moins deux ou trois 
individus sont intégrés ou unis à la personne de Jésus, il est activement 

présent au milieu d’eux. Cela indique la vraie nature de l’Eglise. Certains 
désignent cette réalité spirituelle par l’expression « Eglise organique » : 
quelques personnes se réunissent simplement et humblement, et 

permettent à Jésus d’agir librement au milieu d’eux. 

L’Eglise de Jésus ne doit pas se limiter à une institution organisée 
(même si cela garantit un certain ordre), mais elle doit permettre à la vie 
de Christ de s’exprimer librement par ses membres. Cela signifie que le 

ministère ne doit pas être monopolisé par une minorité de 
professionnels, mais qu’il peut être et doit être exercé par l’ensemble des 

membres de l’Eglise. 

2) He 9.15 : Et c'est pour cela qu'il est le médiateur d'une 
nouvelle alliance, afin que, la mort étant intervenue pour le rachat 

des transgressions commises sous la première alliance, ceux qui 

ont été appelés reçoivent l'héritage éternel qui leur a été promis. 
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Tout comme il y a eu une alliance entre Dieu et Israël, afin que 

celui-ci devient le peuple de Dieu, de même il y a une alliance nouvelle 
pour que le statut de peuple de Dieu ne se limite plus à Israël. Jésus est 

devenu l’intermédiaire de cette nouvelle alliance, en mourant sur la croix 
de Golgotha. Quand un individu accepte d’entrer dans cette alliance, il 

est incorporé à l’Ekklesia/Eglise de Christ. 

3) Mt 28.19 : Allez, faites de toutes les nations des disciples, 

les baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit.  

Jésus ordonne que l’Eglise soit composée de disciples, et non de 
simples croyants ou d’adhérents. La différence majeure entre l’Ekklesia 

de Jésus, et celle de l’Ancien Testament, c’est son universalité. Si 
l’Ekklesia de l’Ancien Testament ne comprenait que les juifs descendant 

d’Abraham, l’Ekklesia du Nouveau Testament est composée d’individus 
issus de toutes les nations. La condition pour faire partie de l’Ekklesia 

de Jésus, ce n’est pas la race, l’ethnie ou la culture, comme dans 

l’Ancien Testament, mais c’est d’être un disciple de Christ.   

Ac 11.26 : Pendant toute une année, ils se réunirent aux 
assemblées de l'Eglise, et ils enseignèrent beaucoup de personnes. 
Ce fut à Antioche que, pour la première fois, les disciples furent 

appelés chrétiens. (Cf. Ac 2.41 ; 6.1-2 ; 6.7 ; 9.26 ; 14.21 ; 18.23 ; 

20.7) 

Notons les trois mots clés de ce verset : Eglise, disciples, chrétiens. 
L’Eglise est composée de disciples, et ceux-ci sont appelés chrétiens. 

Cela signifie que le croyant est désigné par le mot « Chrétien », mais que 

le mot « disciple » se réfère à sa nature et à sa façon d’être. 

Mais il y avait un 4ème point qui caractérise Israël, et il devrait aussi 
se trouver dans l’Ekklesia de Jésus : son origine. Pour Israël, c’était les 
3 patriarches et les 12 pères fondateurs. Ce 4ème point, nous le voyons 

dans Mc 3.13-15 : 

13 Il monta ensuite sur la montagne ; il appela ceux qu'il 

voulut, et ils vinrent auprès de lui. 

14 Il en établit douze, pour les avoir avec lui, 

15 et pour les envoyer prêcher avec le pouvoir de chasser les 

démons. 

En analysant ce texte, nous y trouvons non seulement une belle 
analogie de la 4ème caractéristique, mais également le prototype (modèle) 

de ce que doit être une église organique composée de disciples. Quand 
nous lisons les Ecritures, nous devons prêter attention aux mots que le 

Saint-Esprit utilise pour communiquer la vérité.  Dans ce verset, c’est 
assez simple, une exégèse approfondie n’est pas nécessaire. Observons 
l’interaction entre Jésus et ses disciples, pour comprendre ce que doit 
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être l’Ekklesia. Tout d’abord, je vous demande de souligner tous les 

verbes dont Jésus et le sujet. (Il y en a six) : 

1) Monter  

2) Appeler   

3) Vouloir  

4) Etablir  

5) Avoir   

6) Envoyer.  

Maintenant, soulignez ceux qui ont les disciples pour sujet (Il y en 

a trois) :  

1) Venir   

2) Prêcher  

3) Chasser les démons.  

Ces deux derniers verbes (Prêcher et Chasser) formeront une seule 
unité dans notre explication. Examinons pendant un instant ces 

différents verbes, ainsi que l’interaction qu’ils décrivent. 

1) Il monta ensuite sur la montagne (v.13) 

Notons avant tout la présence de la montagne. Souvenons-nous 
que l’alliance entre Israël et Dieu a été conclue à la montagne du Sinaï. 

C’est pourquoi l’Eglise embryonnaire commence sur une montagne. Ici, 
ce n’est pas la naissance de l’Eglise, car celle-ci n’est née que le jour de 

la Pentecôte lorsque le Saint-Esprit est descendu dans la chambre 

haute. Dans ce verset, ce n’est que l’embryon de l’Eglise. 

Mais c’est le verbe qui retient notre attention : il monta. Il est 
intéressant de noter que le texte dit « il monta ensuite », c’est-à-dire « à 
la suite de ». Oui, mais à la suite de quoi, ou après quoi ? Les versets 

qui précèdent le résument pour nous. Mc 3.7-9 : 

7 Jésus se retira vers la mer avec ses disciples. Une grande 

multitude le suivit de la Galilée ; 

8 et de la Judée, et de Jérusalem, et de l'Idumée, et d'au-delà 
du Jourdain, et des environs de Tyr et de Sidon, une grande 

multitude, apprenant tout ce qu'il faisait, vint à lui. 

9 Il chargea ses disciples de tenir toujours à sa disposition 

une petite barque, afin de ne pas être pressé par la foule. 
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En d’autres termes, c’est après une activité intense au milieu de la 

foule, que Jésus décide de s’éloigner afin de se consacrer exclusivement 

à certains disciples. C’est alors qu’il monta...sur la montagne. 

Par analogie (= par association d’idées ou par comparaison) nous 
avons dans l’ensemble de ces versets (le v.13 compris) l’image du 

mouvement global opéré par Jésus dans l’œuvre de la rédemption : 
Jésus s’incarne et descend sur terre, se donne pour le salut des 
pécheurs en se sacrifiant à la croix, puis ressuscite et remonte s’assoir 

à la droite du Père dans le ciel. Il n’y a pas d’Eglise sans résurrection ! 
La résurrection et l’ascension de Jésus constitue une étape essentielle 

de la naissance de l’Eglise/Ecclesia, parce que la résurrection est la 

preuve que l’œuvre expiatoire du Fils a été accepté par le Père. 

Ro 4.24-25 (Segond 21) : 

24...Elle (la justice de Jésus) sera portée à notre compte, 

puisque nous croyons en celui qui a ressuscité Jésus notre 

Seigneur, 

25 lui qui a été donné à cause de nos fautes et qui est 

ressuscité à cause de notre justification. 

Suite à sa résurrection, Jésus peut régénérés spirituellement les 
croyants en leur communiquant sa vie divine. Cela n’était pas possible 

tant que Jésus n’avait pas payé le prix de notre pardon par sa mort. 

1 Co 15.45 : C'est pourquoi il est écrit : Le premier homme, 
Adam, devint une âme vivante. Le dernier Adam est devenu un 

Esprit vivifiant. 

Adam et Christ sont tous les deux à la tête d’une humanité. Adam 

est à la tête de l’humanité déchue à cause du péché. Jésus est à la tête 
de l’humanité rachetée et justifiée. Adam a reçu la vie quand Dieu a 

soufflé en lui. Il est devenu une âme vivante. Mais Jésus est plus qu’une 
simple âme vivante, il est un esprit vivifiant, c’est-à-dire qu’il donne la 

vie à notre esprit. 

1 P 1.3 : Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus-
Christ, qui, selon sa grande miséricorde, nous a régénérés, pour 

une espérance vivante, par la résurrection de Jésus-Christ d’entre 

les morts.  

Quand Christ l’esprit vivifiant donne la vie de résurrection à notre 
esprit mort, nous sommes régénérés spirituellement, c’est pourquoi 

Pierre dit que Dieu nous a régénérés...par la résurrection de Jésus-Christ. 
C’est la première différence fondamentale entre le disciple de Jésus, et 
le disciple d’un maître ou gourou quelconque : Jésus est ressuscité et 

ses disciples vivent de sa vie de résurrection. 
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2) il appela ceux qu'il voulut (v.13) 

Dans cette seule phrase, nous avons deux actions de Jésus : 
vouloir et appeler. Cela signifie que Jésus a choisi certains individus, 

puis il les a appelés à le rejoindre sur la montagne. Ces deux actions de 
Jésus illustre l’appel qu’il adresse aux uns et aux autres depuis qu’il est 

ressuscité, et qu’il est monté s’assoir à la droite du Père dans le ciel.  

Tout comme il n’y a pas d’Eglise sans résurrection, il n’y a pas non 

plus d’Eglise sans appel de Jésus. Si Jésus n’appelle pas, ce n’est pas 
l’Eglise, c’est juste un rassemblement ou un bâtiment religieux. Dans la 
Bible, il y a deux types d’appel : l’appel général, et l’appel spécifique, que 

l’on qualifie également d’appel efficace. On parle aussi d’appel extérieur 

et d’appel intérieur. 

1) L’appel général ou extérieur : l’annonce verbale de l’Evangile à 
tous. C’est un appel universel qui consiste dans la proclamation du 

salut en Christ à toute l’humanité. Quand l’homme prêche l’Evangile, il 
fait entendre cet appel général ou extérieur à tout le monde, et cela doit 

avoir lieu pour que les hommes connaissent qu’ils doivent se repentir et 

se convertir. 

2) L’appel spécifique ou intérieur : lorsque Dieu convainc un 
individu et l’attire à lui souverainement, en le rendant capable 

d’entendre son appel. Pourquoi l’homme doit-il être rendu capable ? 

Ep 2.1 : Vous étiez morts par vos offenses et par vos péchés. 

C’est une vérité qui est encore ignorée de beaucoup de chrétiens : 
la condition d’un mort spirituel est semblable à celle d’un mort 
physique, à la différence qu’elle se situe dans la dimension spirituelle. 

Cela signifie que ce qui caractérise un mort spirituel, c’est exactement 
la même chose qui caractérise un mort physique : il est insensible à tout 

stimuli extérieur (cris, coups, coupures, etc.). 

L’appel général peut faire connaître la vérité, mais s’il n’y a pas 

d’appel spécifique, l’individu restera insensible à la vérité, quand bien 
même il la comprendrait, car il demeure insensible à l’appel de Dieu. 
C’est pourquoi, de deux personnes qui entendent la même proclamation, 

l’une y est sensible et répond favorablement, tandis que l’autre reste 

insensible et ne répond pas à Dieu. 

L’appel spécifique signifie que Dieu s’adresse spécialement à telle 
personne, et qu’en dépit de sa condition de mort spirituelle, elle entend 

la voix de Dieu et vient à lui, car son appel est irrésistible. C’est ce que 
Jésus affirme dans Jn 5.25 : En vérité, en vérité, je vous le dis, 
l’heure vient, et elle est déjà venue, où les morts entendront la voix 

du Fils de Dieu ; et ceux qui l’auront entendue vivront. 
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Il n’est pas question ici de la résurrection physique des morts, 

parce que Jésus ne passe pas son temps à ressusciter tous ceux qui 
décèdent sur la terre, mais il est question de la résurrection spirituelle.  

C’est pourquoi, Paul déclare dans Ep 2.5-6 : 

5 Nous qui étions morts par nos offenses, (Dieu) nous a rendus 

vivants avec Christ (c'est par grâce que vous êtes sauvés) ; 

6 il nous a ressuscités ensemble, et nous a fait asseoir 

ensemble dans les lieux célestes, en Jésus-Christ... 

Ici, il s’agit de mort et de résurrection spirituelle, et non physique. 

Cela se produit lorsque l’appel intérieur, efficace et irrésistible, est 
adressé par le Seigneur à quelqu’un qui ne le connait pas encore. Notons 
que notre verset dit : « il appela ceux qu'il voulut ». C’est le choix 

souverain de Jésus qui fit monter les disciples sur la montagne. C’est 

aussi l’appel efficace qui nous fait ressusciter avec Christ. 

Jn 5.21 : ...le Fils donne la vie à qui il veut. 

Jésus fait retentir son appel efficace intérieur spécifique à qui il 

veut, et c’est seulement à partir de ce moment que l’individu se tourne 
vers le Seigneur et passe de la mort à la vie spirituelle. S’il n’y a pas cet 

appel spécifique, il peut y avoir un adhérent mais il ne peut y avoir de 
disciple. Le prédicateur ne peut faire entendre que l’appel général, 

l’appel spécifique ne provient que de Dieu seul. 

3) Ils vinrent auprès de lui (v.13) 

C’est la suite logique du point précédent. Ne sont disciples de 
Jésus, que ceux qui ont entendu l’appel intérieur et irrésistible du 
Christ, et qui ont répondu à cet appel en venant à lui. Dans l’Evangiles 

nous voyons jésus lancer un appel général à venir à lui à tout le monde, 
afin que tous bénéficient de certaines bénédictions, comme par 

exemple : 

Mt 11.28 : Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et chargés, 

et je vous donnerai du repos. 

Jn 6.35 : Jésus leur dit : Je suis le pain de vie. Celui qui vient 

à moi n'aura jamais faim, et celui qui croit en moi n'aura jamais 

soif. 

Mais parallèlement à cet appel général adressé à tous, Jésus 
affirme que la capacité de venir à lui est le résultat de l’action souveraine 

de Dieu dans le cœur d’un individu :  

Jn 6.44 : Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m'a envoyé ne 

l'attire ; et je le ressusciterai au dernier jour. 
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Jn 6.65 : Et il ajouta : C'est pourquoi je vous ai dit que nul ne 

peut venir à moi, si cela ne lui a été donné par le Père. 

Personne ne peut venir à Jésus, à moins que le Père ne l’attire pour 

le donner au Fils. Si nous sommes spirituellement régénérés, c’est parce 

que nous avons été donnés à Jésus et attirés vers lui par un miracle. 

Jn 6.37 : Tous ceux que le Père me donne viendront à moi, et 

je ne mettrai pas dehors celui qui vient à moi. 

Une église de disciples, est formée de ceux qui ont été donnés au 
Fils par Dieu le Père, qui ont été attirés vers Jésus, et qui sont venus à 

lui en quittant leur vie de rébellion. De même qu’il fallait que les 
disciples quittent le lieu où ils se trouvaient pour monter vers Jésus sur 
la montagne, de même nous devons quitter le monde et aller par la foi 

auprès de Jésus. S’il n’y a pas ce déplacement, ce mouvement vers 
Jésus, l’abandon d’un état pour venir vers un autre état, il n’y a pas de 

disciples, il n’y a que des croyants ou des sympathisants du Christ.  

4) Il en établit douze (v.14) 

Nous touchons ici à l’origine de l’Eglise. Vous vous souvenez que 
nous avons dit que l’origine d’Israël, ce sont les trois patriarches, 

Abraham, Isaac et Jacob ; et les 12 fils de Jacob, les pères de la nation. 
J’y vois une image du Dieu trinitaire (père, fils et Saint-Esprit), et des 
douze apôtres que le Seigneur a établis. C’est à partir de ces 12 hommes 

que Jésus a bâti son Ekklesia/Eglise. 

Nous comprenons que le choix de ces 12 hommes était dû au fait 

que l’Ekklesia de la nouvelle alliance devait remplacer l’Ekklesia de 
l’ancienne alliance. Israël est toujours le peuple de Dieu par élection, 

car Dieu ne change pas d’avis, mais Israël n’est pas en ce moment 
l’Ekklesia de Dieu, l’assemblée où il demeure. Mais Israël sera restauré 

un jour. 

Ro 11.25 : Car je ne veux pas, frères, que vous ignoriez ce 
mystère, afin que vous ne vous regardiez point comme sages  : une 

partie d’Israël est tombée dans l’endurcissement, jusqu’à ce que 

la totalité des païens soit entrée. 

Répétons-le encore une fois, l’Eglise est dépeinte ici dans son état 
embryonnaire, et cet embryon, ce sont les douze disciples qui ont 
entendu l’appel du seigneur et sont montés vers lui sur la montagne. Ce 

nombre douze était si important, que lorsque Juda disparut, il a été 
remplacé par un autre disciple qui devait avoir été présent depuis le 

début du ministère de Jésus. Ac 1.23-26 : 

23 Ils en présentèrent deux : Joseph appelé Barsabbas, 

surnommé Justus, et Matthias. 
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24 Puis ils firent cette prière : Seigneur, toi qui connais les 

cœurs de tous, désigne lequel de ces deux tu as choisi, 

25 afin qu’il ait part à ce ministère et à cet apostolat, que 

Judas a abandonné pour aller en son lieu. 

26 Ils tirèrent au sort, et le sort tomba sur Matthias, qui fut 

associé aux onze apôtres. 

Et c’est après avoir remplacé Juda pour que le nombre 12 soit 

respecté, que les apôtres ont attendu à Jérusalem la naissance de 
l’Eglise le jour de la Pentecôte. Le verbe « établit » dans notre verset 

signifie « rendre prêt », ce qui implique que Jésus désigna les douze 
disciples pour les « préparer » ou les « rendre prêts » à vivre quelque 

chose de particulier. 

5) Pour les avoir avec lui (v.14) 

Cette 5ème étape nous amène au cœur de notre sujet : si Jésus est 
ressuscité, s’il appelle des individus, s’ils viennent auprès de lui, et s’il 
les prépare, c’est dans ce but précis : POUR LES AVOIR AVEC LUI ! 

Notre verset laisse entendre que Jésus désigna ces douze hommes pour 
les introduire dans une relation particulière avec lui (vivre dans sa 

proximité constante), afin de les préparer en vue d’une vocation.  

Pourquoi avons-nous été sauvés ? Pour étudier la Bible ? Pour 

évangéliser ? Pour bâtir des églises locales ? Non ! Ces choses ne sont 
que les résultats secondaires d’une cause plus grande : Nous avons été 
sauvés pour être avec le maître ! Et tout ce que nous venons de citer, 

sera la conséquence de cette condition spéciale : être avec le maître. Et 

quand c’est vrai, cela est reconnaissable : 

Ac 4.13 : Lorsqu'ils virent l'assurance de Pierre et de Jean, ils 
furent étonnés, sachant que c'étaient des hommes du peuple sans 

instruction ; et ils les reconnurent pour avoir été avec Jésus.  

Si nous savons être avec le maître, cela transpirera de nous : nous 

agirons d’une certaine manière, nous ferons certaines choses, nous 
parlerons d’une certaine façon, etc. et cela répandra le parfum de Christ. 
Toute la question est de savoir : comment être avec le maître ? C’est ce 

que je vous propose d’explorer pendant cette école de disciples. Le 
principal sujet que nous examinerons c’est : être avec Jésus. Qu’est-ce 

que ça veut dire ? Comment est-ce possible ? Comment le vivre 
concrètement, surtout que Jésus n’est plus présent physiquement sur 

terre, comme c’était le cas pour les douze... 

6) Et pour les envoyer (v.15) 

C’est la seconde phase de la préparation des disciples de Jésus. Le 
Seigneur les avait appelés à être avec lui afin de pouvoir ensuite les 
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envoyer. Ne nous trompons pas dans l’ordre des priorités. D’abord être 

avec le maître, et ensuite, seulement ensuite, être envoyé. L’Eglise a la 
fâcheuse tendance d’envoyer des croyants qui n’ont pas été 

suffisamment avec le maître. 

On pense que parce qu’ils ont un peu de connaissance, qu’ils sont 

zélés et disponibles, ils peuvent être propulsés dans l’œuvre de Dieu, 
mais, en général, ils n’ont pas passé assez de temps avec Jésus... Par 
contre, lorsqu’on apprend à être avec le maître, subitement, il peut nous 

envoyer. Jésus n’envoie que ceux qui ont été avec lui. Les autres, ceux 
qui n’ont pas été avec lui, ils s’envoient eux-mêmes, ou sont envoyés par 

l’homme. C’est pourquoi la philosophie d’ALM, c’est « Faire des disciples 
qui font des disciples », parce qu’il y a un moment où il faut être envoyé, 

c’est-à-dire qu’il faut passer à l’action et porter du fruit. 

7) prêcher avec le pouvoir de chasser les démons (v.15) 

Les deux derniers verbes dépeignent l’action des disciples, et nous 
les considérons comme une seule unité. En d’autres mots : les disciples 
sont envoyés pour témoigner de l’Evangile avec l’autorité de leur maître. 

Il est clair que, dans notre texte, il s’agit du mandat apostolique, et je ne 
pense pas que nous devrions l’appliquer textuellement à tous les 

chrétiens de tous les temps, comme c’est parfois le cas. 

Je crois qu’il y a des choses que le Seigneur a demandées aux 

apôtres d’accomplir, mais qu’il ne demande pas à tous les chrétiens de 
tous les temps de faire. Soyons humbles et sages pour l’accepter. 
Cependant, il y a un principe qui demeure : si nous sommes disciples 

de Jésus, nous sommes commissionnés à faire d’autres disciples pour 

le Seigneur. C’est la responsabilité de l’Eglise. 

1 P 2.9 : Vous, au contraire, vous êtes une race élue, un 
sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple acquis, afin que 

vous annonciez les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres 

à son admirable lumière. 

Nous avons un témoignage à rendre. Nous avons un message à 
partager. Et quand nous le faisons, nous entrons en conflit avec les 
puissances des ténèbres qui s’opposeront à ce que nous faisons. Mais 

nous sommes des enfants de lumière, et la lumière fait reculer les 
ténèbres. Quand nous sommes fidèles à notre mission, l’autorité du 
Seigneur nous accompagne, et des résultats surviennent. C’est 

pourquoi, les disciples de Christ font des avancées spirituelles, gagnent 
du terrain, car c’est ce que Jésus veut pour eux. Les vrais disciples 

triomphent sans triomphalisme ! 

Dans cette introduction, nous avons, en quelque sorte, découvert 

l’ADN du disciple de Jésus, c’est-à-dire les caractéristiques qui 
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déterminent son identité, ou, comme nous l’avons dit en commençant : 

son portrait-robot. Résumons-le brièvement :  

✓ Un disciple vit de la vie de résurrection de Christ. 

✓ Un disciple a entendu l’appel irrésistible du Seigneur. 

✓ Un disciple a quitté le monde pour venir à Christ. 

✓ Un disciple est préparé pour sa vocation par Jésus. 

✓ Un disciple apprend à être avec le maître. 

✓ Un disciple passe à l’action pour porter du fruit. 

✓ Un disciple est envoyé avec un message. 

C’est ce genre de disciples qui compose l’Eglise/Ekklesia de Jésus 
dans le nouveau Testament. Dans la formation que nous proposons, 

nous ambitionnons d’ajuster nos vies à ce niveau de discipulat. Il ne 
s’agit pas d’un cours de formation de disciples comme on en dispense 
dans certaines églises locales, et qui consiste à enseigner les bases de 

la vie chrétienne : prier, lire la bible, être actif, témoigner, etc. 

J’estime que les cours de base dans les églises remplissent ce rôle. 

Dans ALM, nous nous appliquerons à découvrir tout d’abord ce que 
nous devons faire pour approfondir notre relation avec Jésus. Et 
ensuite, comment, à partir de cette relation approfondie, nous pouvons 

aller faire des disciples et leur enseigner les mêmes choses que nous 

avons apprises. 

 

 

 

 

 

 


